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TÉMOIGNAGE DU REPRÉSENTANT DE LA COMMUNAUTÉ 

SCIENTIFIQUE DE L’ESPACE CAMES 

 

Il est prévu dans toutes les religions abrahamiques que « Toute âme 
goûtera la mort ». 
Notre cher Pr Bertrand MBatchi en tirant sa révérence, répond ainsi à 

l’appel de son Créateur et plonge dans le deuil la communauté 

scientifique de l’espace CAMES. 

La lourde responsabilité me revient de prendre la parole au nom de 

cette communauté scientifique de l’espace CAMES, pour joindre ma 

voix à celle de tous les intervenants de ce matin, pour rendre un dernier 

hommage à notre cher regretté, le Pr Bertrand MBATCHI. 

En ces moments pleins d’émotions, mes premières pensées vont à 

l’endroit de madame Mbatchi, de ses enfants et à l’endroit de toute la 

famille biologique de l’illustre disparu. Quelle perte ! Nous le savons 

tous, l’épreuve à laquelle vous êtes confrontée est pénible, redoutable, 

inattendue en ce moment précis. Vous le savez également, la douleur 

de cette séparation irrémédiable et irréversible est partagée par quantité 

d’hommes et de femmes à travers le monde. Toutes celles et tous ceux 

qui ont connu l’Homme, qui ont eu le privilège de travailler avec lui ou 

qui ont juste eu l’opportunité de le croiser, de suivre ses allocutions, sont 

unanimes pour reconnaître que ce décès brutal constitue une énorme 

perte pour la science, pour l’enseignement supérieur et la recherche, 

singulièrement dans l’espace CAMES. 

Les messages de compassions qui fusent de toute part dans les 

réseaux sociaux et plateforme d’échanges, témoignent si besoin en 

était, que notre communauté scientifique est consternée par cette 

disparition brutale. Et pour cause ! Du seul fait d’avoir été à la tête de 

cette noble institution sous régionale qu’est le CAMES pendant 10 ans, 
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le Pr Mbatchi a droit à la reconnaissance pour les efforts inlassables 

fournis. Ces nombreuses réactions attristées se justifient amplement par 

les hautes qualités humaines et professionnelles l’intéressé.  

Quels souvenirs justement pouvons-nous garder de l’illustre disparu ? 

 

La communauté scientifique retiendra surtout que le Pr Mbatchi a été un 

Secrétaire Général exceptionnel qui avait à cœur la bonne renommée, 

la compétitivité et la modernité de notre institution commune qu’est le 

CAMES.   

Parachevant de nombreux chantiers entrepris par ses prédécesseurs, il 

a su innover, et apporter sa touche dans l’actualisation, la relecture ou la 

conception des différents programmes du CAMES. 

Il aimait consulter beaucoup d’experts avant de prendre toute décision. 

 

L’histoire retiendrai que c’est sous mandat qu’a été élaboré le premier 

guide d’évaluation des enseignants-chercheurs et chercheurs dans le 

cadre des Comités consultatifs interafricains. Véritable bréviaire pour les 

candidats et membres du jury, ce document a permis de garantir une 

totale transparence dans l’évaluation des candidats aux différents 

grades. Celui qu’on appelait affectueusement « SG » tenait 

particulièrement au respect strict des clauses contenues dans le guide. 

Intrépide défenseur de la justice dans l’évaluation des dossiers des 

candidats aux différents grades du CAMES, il n’a eu de cesse de prôner 

l’impartialité de jugement qui devrait soutenir les délibérations des 

Comités Techniques Spécialisés. Il aimait constamment nous rappeler 

que toute décision concernant un candidat, surtout une décision 

d’ajournement, devrait être clairement argumentée et reposer sur des 

bases indiscutables. 
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C’est sous son leadership que les CTS sont passés successivement du 

« tout papier au « tout numérique ». Ce recours aux technologies de 

l’information et de la communication a permis de réaliser un pas 

qualitatif dans les travaux de ces instances.  

Comme le mentionne le proverbe arabe « Le mérite appartient à celui 

qui commence, même si le suivant fait mieux ». Ne serait-ce qu’à travers 

ces quelques exemples, on peut retenir que le Pr Mbatchi a 

incontestablement eu du mérite sur bien des points tout au long de son 

mandat. 

 

Pédagogue chevronné, nous retiendrons dans le cadre des Comités 

consultatifs interafricains et des concours d’agrégation, ses talents 

d’orateur doublé de philosophe, illuminant ses discours par des citations 

pertinentes. 

 

Fin diplomate, il savait convaincre les Chefs d’État, les Ministres, et 

autres Hauts responsables, que le CAMES avait une utilité dans le 

développement durable. Les cérémonies de décorations dans l’Ordre 

international des Palmes académiques constituaient pour lui des 

opportunités de plaidoyers forts en faveur de l’institution. 

 

Tous ceux qui ont eu le privilège d’avoir approché l’Homme ont pu 

mesurer son degré d’humanisme, de générosité mais surtout, sa foi 

religieuse. Convaincu que seule la divine protection était le seul gage de 

réussite de toute œuvre humaine, il omettait rarement de solliciter Son 

Dieu Tout Puissant dans ses allocutions inaugurales. 

 

Ce bref témoignage nous enseigne que l’homme qui nous quitte 

aujourd’hui a apporté incontestablement sa pierre à l’édifice CAMES. 
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Que le Tout-Puissant le récompense pour tout ce qu’il a fait pour 

l’humanité. 

Que le Seigneur le Très miséricordieux lui accorde le paradis éternel.  

Mon cher SG, la communauté scientifique de l’espace CAMES par ma 

voix te dit Adieu !  

Repose à paix. 

 

 

                                               Pr Arouna OUEDRAOGO,  

     Enseignant-chercheur 

     Université Joseph KI-ZERBO 

 


